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Ils’agitd’unepeinturededeuxpersonnes
assises comptant leur monnaie. Marinus
van Reymerswaele, né en 1490, est
mort en 1546. Il s’est souvent exprimé
dans ce genre de peinture avec Le
changeur de monnaie et sa femme, Les
collecteurs de taxes, Les officiers de la
Loi, etc.
Cette peinture ne cherche pas à
plaire, elle est même caustique voire
sarcastique. Celui qui pose s’appelle
Ahasverus. Mais qui est Ahasverus ?
Quand Jésus monte au supplice, il ne
peut tenir sa croix, un cordonnier refuse
de l’aider et lui crache même dessus.
Ce cordonnier est Ahasverus, il est donc
maudit, il est condamné à errer jusqu’à
la fin des temps, c’est donc un des
thèmes du juif errant.
Comme il s’agit d’une peinture antisé-
mite, celui qui est à droite est considéré
comme Ahasverus, l’ennemi, le parjure,
le traitre, les doigts et le nez crochus :
thème de l’accapareur, du conspirateur,
de l’ennemi, de l’autre... Ahasverus
est chez son agent de probation. En
effet, Ahasverus devait faire valider ses
papiers tous les 6 mois. Un agent était
accrédité et notait sur le calepin. Il lui
remettait en échange un viatique, un
certificat de bonne conduite. Ahasverus devait payer. Apparemment, le peintre a voulu montrer ce que
ça lui coûte avec sa mine crispée et ses doigts recroquevillés comme à regret ; mais sans papier, sans
argent, le juif errant est condamné…
Cet aspect des mains sur cette peinture peut faire évoquer une dystonie : dystonie du visage, dystonie
des mains. La dystonie est un trouble du tonus musculaire avec contraction et tremblements ; elle peut
être généralisée ou idiopathique, c’est souvent une maladie héréditaire. Certaines dystonies s’observent
avec rigidité dans la maladie de Parkinson, d’autres sont secondaires à des lésions ou à des cicatrices au
niveau de zones cérébrales (séquelles vasculaires, sclérose en plaque). Il existe des dystonies focalisées
comme le blépharospasme, la dystonie cervicale ou torticolis et la crampe de l’écrivain qui est une
dystonie de fonction de la main dans laquelle les muscles de la main et de l’avant-bras se contractent
quand la personne veut écrire. La main peut être tellement contractée qu’il devient impossible de tenir
un stylo.
Pour van Reymerswaele, il existe probablement une triple représentation du blépharospasme, de la
dystonie cervicale et de la crampe de l’écrivain que l’on peut traiter par l’injection de toxine botulique
quant à l’antisémitisme…
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